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Bilan de l’enquête Professeur·es Documentalistes hiver 2024/2025 

Ce document présente les résultats d'une enquête menée auprès des professeur·es-documentalistes syndiqué.es 
SNETAP-FSU, à l’hiver 2024-25. Cette enquête a été complétée par 79 professeur·es-documentalistes.  

Elle aborde plusieurs aspects de leur métier, notamment leur confort avec nos contenus disciplinaires en BTS et 
Bac Pro, nos modalités d'évaluation des CCF, leur participation à des missions hors du référentiel professionnel, 
leur sentiment d'épanouissement et de découragement, ainsi que leurs attentes vis-à-vis de l'inspection. ​ 

BTS 

1-  « Êtes-vous à l’aise avec les contenus disciplinaires en BTS ? » 

36.71 % se sentent à l'aise avec les contenus disciplinaires en BTS, tandis que 27.85% ne le sont pas. 

 

2- Êtes vous à l'aise avec les modalités d'évaluation des CCF ? 

36.71 % sont à l'aise avec les modalités d'évaluation des CCF, mais 29.11% ne le sont pas. ​ 
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Si non, Pourquoi ? 

Les réponses mettent en évidence plusieurs problèmes liés à la réalisation et l'évaluation du système d'information 
numérique (SID) et de l’analyse réflexive, dans le cadre du BTS rénové : 

1.​ Problèmes techniques et matériels : 
○​ ​Pas de prime d’équipement informatique pour les professeurs-documentalistes : quid de la 

préparation et correction de cours sur des SID ?   
○​ Manque de salles informatiques pour nos classes 
○​ Manque de compétences et d'outils fonctionnels, des outils trop complexes pour des BTSA (Zotero) 
○​ Problèmes techniques avec l'outil choisi (Notion, Digipad), des fonctionnalités devenant payantes 
○​ Non-respect du RGPD   

2.​ Évaluation et consignes : 
○​ Consignes peu claires, notamment sur l'écrit réflexif 
○​ Doutes sur les éléments à évaluer en C3.1 et à enseigner en C3.3 
○​ Grille d'évaluation plus que sommaire, la construire chacun dans son établissement est  chronophage 
○​ Manque de formation et de retour d'expériences des collègues 

3.​ Autres contraintes et difficultés : 
○​ Contraintes du stockage de travaux numériques 
○​ Niveau des étudiant·es en dessous des attentes du référentiel 
○​ Analyse réflexive trop théorique et abstraite 
○​ Des notions abstraites et peu établies (ex : genres de l’information) 
○​ Semestrialisation qui complique la progression pédagogique 
○​ Risque de tricherie avec l'IA 
○​ Correction des SID chronophage 

4.​ Suggestions : 
○​ Meilleure guidance sur le choix des outils numériques 
○​ Faire l’analyse réflexive “sur table” 

Bac Pro 
1- Êtes-vous à l'aise avec les contenus disciplinaires en Bac Pro ? 

70.89 % enseignent en Bac Pro, et 37.97 % se sentent à l'aise avec les contenus disciplinaires. Le même 
pourcentage n’est pas à l’aise avec les contenus disciplinaires.  
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Si non Pourquoi ? 

Le contenu est jugé intéressant, mais il présente plusieurs problèmes : 

●​ Trop théorique et abstrait, avec des notions complexes pour les élèves. 
●​ Manque d'adaptation et doublons avec l'ESC. 
●​ Changements fréquents dans la définition des contenus, rendant difficile l'atteinte des objectifs. 
●​ Les attentes de l'Ensfea semblent déconnectées des réalités des élèves. 
●​ Problèmes de collaboration avec des collègues, entraînant une charge de travail inégale. 
●​ Les niveaux des élèves en bac PRO rendent l'enseignement des concepts compliqués. 
●​ Les contenus en SIC sont perçus comme déconnectés des pratiques actuelles. 
●​ Une partie du programme est jugée non pertinente pour la formation, et le temps alloué est insuffisant. 

2- Êtes vous à l'aise avec les modalités d'évaluation ? 

Une majorité de profs-docs (49.37 %) sont à l'aise avec les modalités d'évaluation en Bac Pro ;  21.52% ne le sont 
pas. 

 

Si non, pourquoi ? 

L'évaluation orale actuelle des élèves en Bac pro est jugée trop complexe et peu pertinente, divisant les 
enseignant·es plutôt que les rassemblant. Les professeur·es d'Histoire-Géographie ne voient pas l'intérêt des 
notions à évaluer, et le manque de formation commune, en amont de la réforme du bac professionnel, est souligné. 
Il est suggéré de laisser le choix de la discipline pour l'évaluation, car les élèves semblent plus motivés par des 
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matières techniques ou scientifiques. De plus, le temps consacré aux oraux n'est pas reconnu comme du 
face-à-face, et le coefficient d'évaluation est jugé dérisoire. L'évaluation se concentre trop sur la validité des 
documents au détriment des connaissances des élèves, ce qui crée des inégalités entre établissements et complique 
la construction d'un CCF pluridisciplinaire. 

Formation 
1- Pensez-vous avoir été suffisamment formé·e aux réformes Bac Pro et BTS ? 

Si 40.51 % estiment avoir été suffisamment formés aux réformes Bac Pro et BTS, davantage pensent le contraire 
(44.30%). 

 

Si non, expliquez ce qui vous a manqué : 

Résumé des points soulevés concernant les formations liées aux réformes : 

●​ Formations arrivant tardivement après la rénovation. 
●​ Difficultés d'accès aux formations (manque de places). 
●​ Besoin de formations concrètes sur le SID numérique et l’analyse réflexive, pas seulement de mutualisation 

et de travaux de groupes. 
●​ Manque de retours (validation ou non) sur les productions réalisées pendant les formations. 
●​ Notions souvent trop vagues pour le BTS, éloignées des réalités des étudiants. 
●​ Absence d'accompagnement pour la partie écrite du CCF BTSA. 
●​ Manque d’accompagnement autour d’échanges de pratiques, et d’espaces de mutualisation de ressources 
●​ Besoin d'exemples concrets, d’exercices, de mises en situation. 

2- Pensez-vous être suffisamment formé·e à notre métier et ses évolutions ? 

46.84 % se sentent suffisamment formés à leur métier et ses évolutions, mais 39.24 % ne le sont pas. 
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Si non, quelles formations souhaiteriez-vous ? 

Le principal sujet de formation souhaité est l’Intelligence artificielle (20 occurrences), en lien avec le métier, 
l’information et le CDI. Puis comme sujets secondaires, sont cités :  

●​ Informatique et numérique (outils pour le SID) 
●​ Veille informationnelle 
●​ Rôle du CDI et du prof-doc face aux troubles d'apprentissage, aux handicaps visibles et invisibles, à 

l’EVARS 
●​ Adaptation de l'espace documentaire aux évolutions du public 
●​ Animation du CDI 
●​ Discipline Documentation 
●​ Périmètre du rôle du prof-doc dans la gestion de ressources numériques (GAR, ENT…) 
●​ Nouvelles pratiques de lecture et d’information des élèves 
●​ Quelle évolution professionnelle possible en dehors de l'enseignement ? 

Autres missions  
Participez-vous à des missions hors du référentiel de professeur-documentaliste ? Lesquelles ? 

 

Les profs-documentalistes participent aux surveillances d’examens (59%), de plus en plus à l’assistance aux 
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candidats en situation de handicap lors des examens (43%), et à la gestion des manuels scolaires (37%). Ils elles 
sont aussi parfois ARR, ou Référent GAR, PIX, Pass Culture, Handicap ou ASMA.  

Ressenti professionnel 
1- Ressentez-vous parfois de l’épanouissement dans votre métier ? 

70.89 % ressentent de l'épanouissement dans leur métier, mais autant (69.62 %) ressentent parfois du 
découragement. 

 

L'enquête révèle un amour pour le métier. La variété des missions, les initiatives pédagogiques, et le contact avec 
les élèves et collègues sont appréciés. L'interaction avec les élèves, leurs retours positifs, les animations et la 
diversité des tâches apportent une grande satisfaction professionnelle, ainsi que l’autonomie dans le travail et le 
lieu CDI agréable.  

2- Ressentez-vous parfois du découragement dans votre métier ? 

 

L’enquête exprime plusieurs préoccupations concernant notre métier, notamment : 

●​ Difficultés à établir la légitimité professionnelle : la documentation est souvent sous-estimée comme 
discipline scolaire. 

●​ Frustration liée à un manque de connaissance et de reconnaissance de notre métier par des collègues et 
l'administration. 
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●​ Problèmes de budget et de gestion des ressources au CDI, impactant la pédagogie. 
●​ Usure et démotivation face à un manque de moyens et à une charge de travail excessive. 
●​ Diminution de l'intérêt des élèves et des enseignants pour la lecture et les ressources documentaires. 
●​ Sentiment d'isolement voire d’inutilité dans un lieu CDI désaffecté et portail Esidoc sous-utilisé. 
●​ Impact négatif des réformes et du tout-numérique sur l'enseignement et l'engagement des élèves. 
●​ Sollicitations multiples et inégales par rapport aux autres collègues (lors des examens notamment). 
●​ Difficultés pour enseigner, dûes à des réformes trop fréquentes. 
●​ Frustration liée à des contenus disciplinaires jugés “hors-sol”, n’intéressant pas les élèves. 
●​ Lourdeur administrative croissante (d’autant plus en tout-CCF). 
●​ Forte dichotomie entre les exigences de l’Inspection vers le tout-numérique (qui demande formation et 

matériel) et notre exclusion de la prime d’équipement informatique. 

 

RENADOC 
À l'échelon national, Renadoc est-il pour vous un appui ? oui 29%, non 36% 

À l'échelon régional, Renadoc est-il pour vous un appui ? oui 44%, non 21% 

Rénadoc est considéré comme un appui dans l'accompagnement aux évolutions de notre métier, ce dans son 
échelon régional, pas national.  Au niveau régional, les réseaux sont globalement satisfaisants, avec seulement 3 
signalements de réseaux dysfonctionnels.  
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